
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 

Dans le cadre du projet SiT’ProT’In (Bretagne, Pays-de-la-Loire, Normandie, Nouvelle-Aquitaine) sur la diffusion des références sur l’autonomie 
protéique, une enquête en ligne a été réalisée auprès d’éleveurs, de conseillers et d’enseignants/étudiants.  
L’enquête auprès des éleveurs a pour objectif d’évaluer leur perception de l’autonomie protéique, les pratiques mises en place pour l’améliorer, ou 
les freins à la mise en place de ces pratiques. Elle vise en outre à identifier leurs besoins de références afin d’améliorer les formations et le conseil. 
 

MATERIEL ET METHODES 
 

Ces enquêtes en ligne ont été diffusées par mail ou via des newsletters : 
- de fin mars à la mi-juin 2021,  
- sur la perception de l’autonomie protéique par les éleveurs,  
- sur les leviers mis en œuvre en élevage pour améliorer l’autonomie 
protéique, 
- sur les sources que les éleveurs sollicitent pour s’informer ou se former 
sur l’autonomie protéique. 
=> 341 répondants pour le questionnaire éleveurs. 
 
 

LEVIERS MIS EN ŒUVRE EN ELEVAGE POUR AMELIORER 
L’AUTONOMIE  
 

Les solutions les plus mises en œuvre par les éleveurs sont des 
leviers fourrages et concernent le plus souvent l’herbe :  
 

 
 

Les solutions abandonnées concernent les mélanges céréales 
protéagineux ensilés ou grain et les protéagineux : 
 

 
 

Les mesures qui ne sont jamais envisagées sont les 
protéagineux purs et l’équilibre en acides aminés des rations. 
 

 

SOURCES D’INFORMATION ET DE FORMATION 
 

- 80 % des éleveurs se tiennent informés sur l’autonomie par la presse, 
- 58 % via des sites internet et des newsletters, 
- 53 % par de la documentation technique, 
- 47 % par des portes ouvertes et des journées techniques. 
 
25 % ont  rencontré des difficultés pour accéder à des informations sur 
l’autonomie protéique.  

 manque d’une source unique centralisant les informations. 
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PERCEPTION DE L’AUTONOMIE PROTEIQUE 
 

- Pour 68 % des éleveurs, la priorité est de produire et d’auto-
consommer sur l’exploitation les fourrages ou aliments riches en 
protéines nécessaires au troupeau, 
- pour 15 %, il s’agit d’économiser des protéines sur l’exploitation, 
- pour 13 % de limiter au maximum le recours aux tourteaux importés  
en privilégiant le recours aux matières premières locales.  
 
L’autonomie protéique = une préoccupation grandissante :  
 

- 46 % considèrent que l’autonomie protéique fait partie des premières 
priorités pour penser l’élevage de demain, 
- 70 % que l’amélioration de l’autonomie protéique permet de réaliser un 
gain économique sur l’exploitation à court terme et 84 % à long terme, 
- 48 % considèrent que la recherche d’autonomie protéique comporte 
plus d'avantages que de contraintes, 
- 16 % pensent que cela implique plus de contraintes. 

 
 

DISCUSSION  
 

La majorité des éleveurs est convaincue des avantages de 
l’autonomie protéique notamment  vis-à-vis de son impact positif sur 
l’environnement et les performances économiques.  
A l’inverse, les avis sont plus réservés concernant une maîtrise de la 
charge de travail et la gestion technique des cultures notamment des 
protéagineux ou de la luzerne.  
Les leviers « fourrages » sont sans surprise ceux qui sont activés en 

priorité en production bovine. 

Cette enquête souligne l’intérêt des éleveurs pour l’autonomie 
protéique. Elle a permis d’affiner les besoins d’accompagnement, 
d’outils d’aide à la décision et de préciser la suite de SiT’ProT’In : 
élaboration de parcours de formation, création d’une-book qui centralise 
des références sur l’autonomie, de playlists de vidéos, et de podcasts. 
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